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ÉTOILE SPORTIVE BULLT BAT 
RACING CLUB ARRAS : 4 A 1 

BnUy « dû pourvoir au rempUoe- 
ment tie troM èqulplers. ce qui «ut 
le don de d—ofg>nl—r le Mun pen 
dknt   toute  IK   In   ml-t«npa.   Arrai 
prêeente 1K même équipe qui. pou 
la t-oupe de Pr&nce fit florès dcvsnt 
LiMUB. mai« qui. ce dimanche mmnqua 
lotiilement de roh*»lon. 

I.e terrain «ec et dur rend U belle 
i-apncieuae et gène le» belle» comb< 
tiKleone et l« tempe froUl perlyee les 
joueurs qui eont tr«s lents à se mei- 
ire en action. Leroy Jacques qui rem 
iilaçalt Drécourt parut tr4e hialtant 
,\\i cours de la Ire mi-tempe et c'est 
;>oiiriant lui qui marque le 1er but 
pour l'Etoile Benoit qui remplaçait 
Hagltk fit un match honnête: quant 

MIRCRKDI ir JANVIKR 

OefwerU a 7 h . s h . s h. 3o. <J h 2U. 
11 h 30. 12 h . 12 h 30. U h, 15. 13 h 
45. 14 h 17 h.. 17 h 15. 18 h. 10. — 
IntorNMtieiW à 7 h 30. » h 30, 13 h.. 
16 h.. 19 h 45 — 17 h 45 : Chronique 
de U Flandre frantjaise inoms dei ruPA 
«I ens«iRnP!i du Nordi — IR h Chro- 
nique musirale — 1!1 h : ■ Germinal ■ 
(jeu radiophoniquei — 2C h ; Echo 
du jour 

UnioD Mntnelle des Blessés 
de la Tête de la régioi en Nord 

àt U Fraice 
e Conseil d'Administration de 

cette Importante Société de Secours 
Mutuels de Défense et d'Bntr aide in- 
vite les membres actifs à payer dés 
maintenant leur cotisation 1943. soit 

adressant un mandat-poate ou 
carte à M. Oeor^es Ohys. PrAstdent- 
Pondateur. 31. rue des Tanneura à 
Ltlle ou se tient la permanence les 
jours ouvrables de 9 h. à 12 h. ou en 
!a payant directement à cette même 
adresse 

Il rappelle dans l'mtértt des adhé- 
rents qu'il est nécessaire d'acquitter 
régulièrement cette cotisation an- 
iHielle po'jr continuer à bénéficier de 
tous les avantages que leur procure 
ce beau groupement de Uutllès de 
guerre, om a toujours fonctionné 
normalement 

Len adhésions à l'Union mutuelle 
des bïesaes de la léte sont reçues * 
la permanence 

Pour tous renseignements par cor- 
respondance, prière de Joindre un i 
timbre de 1 fr. 50 pour la réponse,     i 

ta Miicank. «UM les bdto, U fit i 
veille   et  fit  oublier le tttwialre 

I     Bn   secottds  ml-t«mp«,  les Joueurs 
{de   l'BtoUe    comblnérwit   aUeua 
Iftrent un bon match. 

PltHleurs oorner* oontrs Arras sont 
renvoyAs pair la dèfeaae arrageolaa 
qui   est  de taille 

Rivière le rapide aliter du Ra 
file au but st à quelqua» métrée 
te dans les iBsIns du portier / 
se montre de plu« en plus pressant et 
Rivière met à nouveau dehors, 
partie contin\ie un peu quelconque 
Bsjon pour BuUy met su^ au-des- 
sus du but Las Joueurs sHootent au 
but sans grande conviction, quand 
tout à coup, sur un corner contre 
Arras. bien tiré par Battut. Leroy bat 
Imparablement le portier arrafsois 
Il y a 34 minutes que la partie es 
conunencée et c'est sur ce score que 
l'arbitre siffle la pause. 

A la reprise. Arras qui a modifié 
«es lignes semble vouloir se repren' 
dre. mais c est encore l'Etoile qu 
trouvera la première le chemin des 
filets par Jacques Leroy, déjà moins 
hésitant II n'y a que 6 minutes que 
la partie est reprise 

Arras semble avoir reçu un eoup 
de fouet et une* descente de toute la 
ligne arrageoiae se termine par un 
Joi;   but marqué de  très près. 

L'BtoUe presse la défense et Obltn 
doit dégager su pied pour sauver 
son but. Quant à la 31e minute. Bu! 
ly marque un 3e but par Colaln. sur 
centre  de  Benoit à Leroy. 

Il reste quelques minutes à Jouer, 
quand Colaln ajoute un 4e but pour 
les stei listes. 

La victoire revint à l'èqutpe qui 
sut s'adapter un terrain et qui vou- 
lut   gagner 

Bon arbitrage de U. Cattolre. 

BASKET-BALL 

LES CLUBS NORDISTES 
ea QuBpiMuat de France 

C'e«t le 18 Janvier que débutera le 
championnat dans la Z I Ce premier 
tour comprend cinq exempts dont l'O. 
I.e. Lillois qui fut plusieurs fois cham- 
pion ou finaliste. 

Trois matches intéressent particu- 
lièrement notre région puisqu'ils met- 
tront aux prises l'U.S. Marquette «t le 
B C Dèchy * Marquette, le C.S S S 
Courchelettes et La Lsonnalse i Laon 
ainsi que VV S Tourcoing et le R.C 
Arras.  à  Arras. 

■ iPPIBME 

COUBSES A VOICENliS 
èi èHMcke U junrier 

Prim #■ ••rmeliea, Bont4. 4«.000 
trancs. 2.600 m — 1. QuAeada (R c 
Blmonard). A P. Bertrm : 2. Qbefiucy 
(F Réaud), à 8. d« Pontlevoye ; 
a. Qulntus de Bmyma (E Kermarec). 
à O   Josse   ~   10 partante 

Mutuel. — Gagnant. aa.00 ; placés 
7 SO .   7.00   :  8.00. 

Prix de BalMy, sttsiè. 40.000 fr.. 
a aao m. — l. QOZO (R. Oayetj. à L. 
Bourvols ; 3. Qulnoii (P. Uaud>. à 
Mme L. 01ry-R»derer : 8. Quenotte II 
(M Dumontier), à L. Dumontier. — 
S partants 

Mutuel — Oagcant. 21.00 : placés 
11.00   :   10.BO   :   34.00 

Pria tf» Qoumay<an.Brav, monté. 
2(1000 fr.. 2.3S0 m. — 1. Polkante 
(R.C. Slmonsrd). A R. Hanasens - 
3. Prévoyante (L. Oras), A M. Blrard 
3. Princesse VI (P. Laials). A P. Cha- 
dalgne   —   10 partants. 

Mutuel -- dacnant. IS.SO : placAs 
8.S0   :   14.00 .   15-fiO 

Pria d'Annaay, attelé. 66 000 tr 
2.600 m. — 1. Neuf de Trèfle (AI 
Tambérl). A Mlle M. Delaine : 3, 
Ogadeo (M. OapovlUa). A A. Laffor- 
gue ; 3. Olflt iM. Oougeon). A J. 
Oougeon.  — S partanU. 

Mutuel — Gagnant. 24.00 : placée 
sac ; «00 : is.fto. 

Prix de OfU, attelé. 126.000 f r. 
2 600 m — 1 Phoclon <R. Céran- 
MaUlard). A H. Cèran-Bdailltard ; 2. 
Pharaon 4J. Jensen). A Mme P. Mar- 
•ang : S. Pastèque O (R. C. Slmo- 
nard).   A  F.  Bertrln.   —   10  partants. 

Mutuel — Gagnant. 107.60 ; pla- 
cés.   16.50  :   7.00  .   30.50. 

Prix de Pantavlse de Heutsay, mté. 
100000 fr.. 2 800 m — 1 Mon Cri- 
cri 11 (G. Leroux), A J. LèvelMè : 
2 Népomucène (E Neveux). A H 
Léger : 3. Osaka II (A. Morel). A 
Mme R. Vincent. — 8 partants. 

Mutuel. — Gagnant, 32.60 : placés 
11.00   :   16.60   :   14.60. 

Prtx de Saaumant-ls-Régar, attelé. 
40.000 fr.. 2.260 m. ~ 1. NI ou] NI 
'non II (M. Oougeon). A E. Angué ; 
2. Mon Village (R. Auvrsy). A R. 
Pollereau ; 3. Montpellier B (M. €%• 
pelle). A A. Bourras. —  10 partants.. 

Mutuel. — Gagnant. 14.60 . placés. 
7.50 :   10.00  ;   7.60. 

BOURSE  DE  PARIS  du 12 Janvier 1942 
(Cours I Cotirs 
prAeéd 6' 

urs I I Cours I  CouTsH 
prscéd |du JouH 

I Cours   Ootin 
prèeéd du )oui 

104 86 
10) 7S 
121 m 

104 10 
103 
90* lOlCom 

— ins 
Corn IWl 

— IBUZ 
Fonc 18» 
Com. 1BU9 

1IKJ3 
Com ISM 

IBU6 

PttNDt  DIT AT *   »   
5 %   smart      
4  %   ISll    
4 % ifia  
6 X   1020     
4 % in»   
4   H   IM  A    
4 M itn •   
4   H   %   IfT     
k  %   IMK         
Caisse    Autonome.... 
Obi   Trésor 4 ta  VÊU.. 

4   «   1B34.. 
b % lieu» 

OutlUage NatlODAl... 
PTT   t   %  1M«    

— 4   H   1829     
— 6  %   1B94     
— 5  %   1836     
— •   *   IBM     

Obi    Trésor   4   «t   18  B 
BOQsTrèM» « ^%   1U3 

— »   %   1864 
— 4   H   1834 
— 4   %   1B3S 
— Sept.   6  %   1M7 
— Dée   6   %    1B37 
— Pév   3 H%   IU38 

Cals    Aut   T%b  
DRIOIT* 

NATIONAUX 
Cr.  Nat   5 X  1819   .... 

— 1880        
— Janvier 1SZ3 
— Jula 19U 
— Janvier  1824 
-- 1834     
~ 1836     
'- 6  W   %   1831. 
— 19»   

PONOlBRn 
eOMMUNALBft 

Ponc    1883     

Ville   de   Paria   —   Ville   de   ParU|lB29.   896   .    1930    1000 
1871     412   :    1876,   4»9   :    1876.   498   ;   1.016  ;   1931    974   ■   4   '~r 
1892.  293   ;   1894-96.  290  ;   1898.  370  ;ll932.   1.010   :    1934   5   1/; 
1899.  350  :   1910  2  3  4   ':,.  344   :   191011934  5   'r.   1.006   :   193S 
3   '. .   294   :   1912.   29«   ;   1928.   1,000   ;'1.016':   1938.  1011 

i6te' 
1071  . 

»U . 

1070 . 

m , 

1913 
Fooc   IW13 3   ^     
"   ne     iai3   4   %      

IV   18»        
Com    183l>   4   %      
Ponfi 1930 4 1/2 %.. 
Com     1B31      
- 1931 -a   

^—      1833     
ïmpr   1833    
Empr    IB34       

ACTIONS 
PRANCAISKS 

Banque de France .... 
Comptoir Escompte .. 
CrédJt Foncier  lianes 

Lyonnais    
du   Nord     

Soc. Cénéraie non Ub 
SocléU   Générale   Ub. 
Suec  
Nord     
Tramw Ulle-R«-Tg .. 
ftlsct   Oac Nord     

— du Nord   
dnergte  IndustneUs   .. 
Nord  Lymiére       
Thomson-Houston      
Cle Générale Ind. Text, 
L*   Blan     
Pèrenchles     
Saint  Frères     
Csz Nord-Est     
Adèrles   Longwy    .... 

1780 
t4/D 

Ar&el 
Ctasntlers de Franos .. 
Ceastr   Nord France  .. 
rivss-Ulle     
Porgae Nard-Est  
JauiBoat Actions  

—       Paru   _.  
Franco-Belge M Ch Far 
Hu Foum   Pt-A-Mous- 
Danalo-Analn      
LouvroU-Hontbard.... 
MéUux        
Peugeot  
Senelle-Uaubaugs   .... 
Bétbuae   
Aniche    
Anzin  
Blanzy    .».,  
Canrln  
CouiTtéraa  
Dourges      
Eecarpslls     
Lens   .     
Ligny-laa-Alre   
Maries     
Ostncourt  
Vieoigne  
MoKta ai  Badld     
Nickel     
Ouenza  
Lille BonnlArse Prior 

Ord.. 
'|AU-   Lkmtâc     
lOlsces Nord Prsncs .. 

.iKall   Sts-Tbérèss     

.Kuhlmann     

.iPoUct-Chauaaon     
. HCaout Indochine .... 
. l^ulturCB Tropicalsa .. 
.gTerres Rouges     

IMO . 

moô ; 

JUb 

S36 

un. 

li»: 

i8iA ' 
4t00 . 

4«d6- 
1840 , 
87 lO 
2138 

137» 
SbTD 
1470 , 

«n; 

ui*: 
D840 

:   1930  lots.,    Vaisurs tran«aisas <ébllgatians). — 
fortif . 874  : [Département du Nord 4  %   1931 oct. 
l   '~. .   1,017   :  2 040 :  4  %   1931. 959 ;   5 1/2 %   1934 
1.015   :   1937.  1-025   ;   6   '^    1935.   1 O30   :   5   l/2   % 

Il936    1032   :   6   '.    1938.   1.009 

les.    1.360   dem.    .    Oatrloourt.   3 000 
dem.   ;   Thtvencellee,   660  dem. 
coigne.   1.430 dem. 

thune (dixième). I.OOO dem. : Blan- 
\-:y, 3 650 dem. ; Oruay (coupure de 
10), 830 dem. Bruay (coupure de 

[25|. 930 dem ; Carvln. 2 100 dem. ; 
: Clarence.    340    dem. Commentry 

  il3«ei. 2.950 dem, ; Commentry icap). 
13,300  dem    :   Oouméres.   700  dem    ;|     Eaux.   —   Transports.   —   EiJlT. 

Charbonnages.   —   Albl   iex-droit).;Creepln.    130    ci    :    Dourges.    2250345 dem. ; Lyonnaise des Eaux (C«) ) 
4.250 dem.  :   Albl   (part). 6.300 dem.;.dem    ;   Escarpelle. 9.200 dem.   ;   Lena 3.360    dem    .    Lyonnaise    des    Eauji 
Aniche.   4.500   dem,    ;    Anzln.    1.800 B. 920 dem   ; Llévln. 975 (•)   ; Liévln (jce)    3050 dem 
dem.   ;   Béthune.   I8.OO0  dem.   :   Bé- (coupure de 30). 29.000 dem.   ;   Mar-'     Eleatrioité. — Artésienne   670dem 

BOURSE DE LILLE 
do 12 janvier 1942 

7»0 dam. : OB—tatnials- du <1M. 
3.600 deoi. : Blacttlciié at Gas du 
Mord. 800 daoi. ; Blactrlqoe Nord. 
810 dem. : SBargle Mord-Franœ, 746 
d«m. , Gaz d'Banln. 770 (■) : h» 
RoubaisiBone. I.OOO dem. . Ssct«ur 
BUly. 760 dem . Union Uoulllérs. 
630 dem 

MéUtlurr*- — B.anc-Mlsseron ogd.. 
305 ( * ) . Blanc-Missero . ( prior ). 
1.378 dem ; Aciérias de Longwy. 080 

Aciérias de MicheviUc. 13?0 
dem. ; Aciéries du Nord. 660 drm ; 
Artsat.    1.460   dem. Chantiers   do 

, 1 140 dem. ; Ateliers Nord- 
Pranoe. 790 dem . AtaUers Nord- 
Pranfse (part). 600 dem. : Biacha, 
aoo dem. . eau. 836 dem. ; Dclattfé. 
870 dem. . Deosin-Anzln 3.230 dem.; 
Electro-Métallurgie. 515 dem. . Plvaa- 
Lille. 1,630 dem. . Manne. I.IBO dam.; 
Nord-Est. 1,100 dem. ; Franco-Bail. 
3.700 dem ; Jeumont. 700 d«m. : 
LouvroU. 1.300 dem. ; 6t-aauvatir. 
766 dem. : Senelle. 1.380 dem ; 
Tubes   de   Valenctennea.   1.160   dem. 

Kntrsprtsas at matériaux de sans, 
truetiana — Chaux et CUnenU La- 
large et Tell. 11.600 dem. ; Chaux «t 
Ciments Lafargc et TeU (action B 
300). 4.060 dem. : Cmtents du Bou- 
lonnala. 1.400 dem . Cimenta Port- 
land Orl«ny. 16 426 dem. ; CimenU 
Portland Ongny (pari). 20,300 dem ; 
Ciments et Chaux Hydrauliques. 930 
dem ; CUnenta P^ançais et Portland 
da Boulogne. 6 550 dam. ; PoUat et 
Chauaaon. 3.300 dem. 

Produits ehlml^uaa. — Hullarias — 
Vsrrarlas. — Air Liquide (part), 
13-700 dem, : Engraia d'Auby. 800 
dem. : Engrau de Roubalx. 376 ; 
Glaces Nord-France, 4 860 dem 
Huiles Goudrons ex Dérivés, 2.360 
dem : Kuhlmann. 2.100 dem : Pé- 
chlney, 4 875 dem : Rhône-Poulenc. 
3.300 dem. ; ijt-Gobain. Chauny sc 
CIney. 6 300 dem. : Usmes de Liber- 
court 460 dem. : Verreries et Olaoea 
d'Anlche.   2.200  dem 

(■) L^aatértaque qui suit un cours 
unique indique que les ordres «ur 
la valeur n'ont pu être exécutés qua 
partiellement et aoua le oontrAle do 
la Chambre Syndicale. 

ECHOS ET CARNET 
OALINDRIBII. — MéreradI 14 lan- 

Vlar 1841 : Soleil : Lever S 9 h 42 : cou- 
cher  4  18 h    17 

Aujourd'hui: Salnt-HUalre; Demain; 
Saint-Maui 

ANNOSCES   LEGALES 
■tudet de M   Chsn 

VEM PAR UCITATION DE : 
I  97 ares 90 i 

peut en prendre communication, l'adjudication des 
.mmeubles dont s'agit aura lieu sur les mises à prix 
.suivantes   fixées   d'olfire   par   le  Tribunal,  savoir 

Article prvmter : 3t.184 fr. — Artials déuxièivé; 
I1.S44 tr. — Artisis trslstims : 1.888 tr. — Article 
aualrisme : 9.S4t fr. — Total des mises A prix . 
•I.IH frênes. 

AVIS TRIS IMPORTANT. — M é«t rappelé «IM 
contof-memeni aux dISpesitlana d« la loi du 18 no- 
vembre 1940. Muies te« perienrMi qui auront obtenu 

COMMUN! Ol tl DOULIKU. 
de terre a labour, sis di. .-ci ih: i L'Ha;ii uie ■ - 
1) 48 a:?-» !» cj d'après t,l:t<i 44 a 48 la d'apre 
cadastre de terre a labour, sis au lieu dit ■ Cou 
Tant du Srhieebe • — 3' 35 are^ 30 ra d'après î; 
1res, 26 a   30 ca. d'après cadastre rie terre a labour 
ats au lieu dit € Couiant du Sihleehe *    "' .^^^„„,.„.. .^   „„       „„„    ,-..       _     —     —.. 
38 ca dapres til.-c*   31  a  .■>"  a,  d apr^s  cada-stre  >**■■ |LAURENT, avoue, demeurant A Hazebrouck.  poi 
4arrc    *    labour,    sis    uu    lie.i    dt    •    tniiTant    "'-Uyivanl   la   vente    —   Fait   et  rédigé  à   Hazebrouck. 
•chleebe . — L'ad|udiealisn aura  Iteu  M   Lundi   16 ;p g janvier 1942 par l'Avoué poursuivant soussigné 

Arw~\DTir%M **"*"' *«»••<»•«* randu sur re 
AUKJr I IKjn «uéte par le Tribunal civil de 
premiere Instance d'Arras, le vmst-quatre dec-e.n- 
bre mil neuf cent quarante et un, enregistre II AP 
PIRT : Oue Mansiaur OLIVK André-Kugens-Aime 
et Madame HIRMANT Jaséphine. sen épauM. de- 
meurant ensemble à ARRAS, dli-ispt bli. rue ds 
Salnt-Quentln.   te   mari  attssant  tant   sn   sen   nom 

préalablement    l'autorisation    de   M,   te    Prélel    du  personnel   que   peur   asalitcr  «t   autoriser   
Nord,  pourront enchtrtr  st sa   rendre adludlcaUi-non  «pouac,  ont adepte  le  pupNle   BOURRIEZ  Ed- 
res at qu'un datai d'au moins quinse leurs avant lamend. né is dix-neuf lum mil neuf sent trsnts-eept 

^..- _...-_.._   ,( ^^^ ^^ Tribunal a srdanné en autre «ue •• dtr- 
ntur   porterait   désarmais   ' 

[vente est néeessaira pour obtanir la dite autariia 
■  tten,     -■     PoiiT   tou^    renseignements,    s'adresser 
■lu  AM- Charles PAQUET, notaire a Vieux-Berqu;n 
"IdepoRitjirc   du   cahier   des   charges   .   2)   M"   Em 

février 1H2. a 1S heures <heure atlemands) en 
l**«ifdB et par M Ministère de M- PAQUET, natairt 
à VMux-Rerqutn — On f:ul >t.)\()ir a tous qu'il ap- 
partiendra Qu en execution d un Uigement renJu 
sur requête par .c Tr;h;^r.jl C.v.: de premiere in-^- 
tance d Hazebroutk. ic 2 octobre IMl. enregisfré 
et signifie 11 sera aux requête;" poursuite» et dil - 
■onces (le 1" Mddumr Marid-.MarBijei ;te-Corncne 
TATTIN. épouse de Monsit-ur Jérôme DESCHIL- 
IMER. cultivateur, avpc lequel ei;p denieur* a Slefn- 
voorde. ei ce dernier pour assimiler el aulonsr ^.a 
femme — 2' Madame JeaTine-A:;d.T-rornéUp TAï- 
riN. commerçante, drmeur;int a MetiTen. veuvp de 
Monsieur Firmin VAN FXîRoo ~~ 3' Mademoiselle 
Jeanne-Mane-Corneiir T.AFKIN. sans professior,. 
demeurant a Meleren Parties poursuivantes — 
4* Madame .Maria VANNEl'FVILLE, veuve en pre- 
nuèrcs nore-i de Monsitui Lucien-Jean-Baptistc l LIN 
TAFTIN, et épouse en secondes nnces de Monsieui 
Georges DELFLY. cultivateur avec lequel elle de- 
maure à Meteren et ce dernier pour assister et a-- 
tonser sa femme • Aiissant ladite dame tant en 
s son nom personne; au'au nom et comme tutrice 
s légale de Mons:eur  DF-LFLY  rn qualité  de co-tu 
■ taur de Jean-Bertm-Corm! TAFFIN ; Jnseph-Jc- 
trôme-Cornil TAFFIN et Elisabfth-Jutienne-Corne- 
» lis TAFFIN ; trois enf.-»nts encore mineurs issus 
s du mariase de ladite dame VANNEUFVILLE avec 
1 Monsieur Lucien TAFFIN susnommé» — -V Ma- 
dame Alice NOTTEAU. sans profession, demeurant 
à BaïUeul * Hameau d'Outtprsieene • veuve de 
Monsieur losue-Lievm TAFFIN s Agissant tant en 
s son  nom   personnel   qu au   nom   et  comme  tutrice 
• légale de Mane-Madeinne TAFFIN. son enlart 
B encore   mineure   is-^uf.   de   son   mariaae   avec   son 
• défunt mari > Parties lointes. ayant toutes M' 
Emile LAI'RENT pour avou^ En presence ou 'ui 
dûment anpele de 1* Monsieur Albert CHARLET. 
Aaont général d'assurance.? demeurant à Mern» 
S En sa qualité de subroKe tuteur • ad hoc ■ (ai 
S sant   fonctions   de   subrose   tuteur   ordinaire   des 
■ mineurs TAFFIN-VANNEl'FVILLE susnommés, 
senraison de l'opposition d intérêts existant entre 
s lesdits mineurs el Madame DESCHILDFTR — 2* 
Monsieur Eugene PETITFREZ. sans profession, rte 
meurent a Le Douleu ■ Agissant en sa qualité -le 
S subrogé tuteur Pt au nnm de- ta mineure Manc- 
s Madeleine TAFFIN » Procédé le lundi 1« février 
tM2. a IS heures heure allemande» en l'Eudc e! 
la Ministère de M' PAQUET, notaire a Vieux-Ber- 
•Uin. à la vent* par adiudication publique au plu» 
«<frant et dfrniT enchêr:s.sc.ir des immeubles s\«- 
varts Depenrla--. •!* ,a comnv.m.iute TAFFIN- 
jrUYGHE — Commune de Le Deulicu. — Article 
peamtar: Lteu oit ■ L'Haut Rie >: Quatre-vinst-dta 
■apt aras «uatrs-*inct-dix oentiaras de terra a la 
baur, repr;« a.i P an son* > N i*^2 de la section A 
tenant vers ,pwnt a Monsieur CLAEYS. vers mitl: 
et couchant a Monsieur LEROY et vers nord à M 
rue de L'Ha it B- — Article deuaioms: Lieu dit, 
a Courant du Ne n eebe > , Ouaranta>nutt ares que- 
•M-vWct-oClzs Gontiarss d'aores titres, quarante- 
^yatra ares ausrante-huit ocntiares. d .inres cadas- 
tre de terre a labnur renr.> ju p.an sn.is If N" Ifio 
de Is section A tenant du levant a Mnnsieur PE- 
nTPREZ-TAFFIN. vers midi au territoire de Neut- 
Barquin. vers couchant a Monsieur ("LAEYS, tt 
vers Nord, a Monsieur BLDNUEL — Arflcla trai- 
ttém*. — Lie: '111 • r-i-.n-t d'i S. h:.-ebc . . Tren- 
•s-elnp ares trente csntisrei d'après titres, vinat. 
•Ix ères «mal cantiares d'après cadastre de terre a 

■ iick   lA.   J I foin 72.   N-   10 

ftuda de M- Plérra CHAUMETTI. IMtaira à Ra- 
dlnihsm iNurdi 
. irr^KTT-hnr' P*r adtudicattsn pubHaua le 
A VENDRC. JEUDI 11 PCVRICR tl41. a 
14 h 3<i en l'Etude Maison d'habitation avec 
Chauffase oenlrai. R;irag.- et jardin, le tout comi- 
nant 1 591 m2 environ sitne a Séauédin. 81. rue de 
la Maison Blanche Autartsatlan préfastarale rrtecs- 
salrs pour afwhérir à demander au moi 
jours avant la  vente   S'adresser  au notait 14.9!>2 

Etude de  M    LIONNE, natalra É  AVBSNES at rtc 
- OACHEUX. avoué audit lieu   iM.  Th   DEMOL- 

.ppT"*;      -     VENTE     SUR     LICITATION 
d'une    MAISON    D'HABITATION    Sisc    *    ■^V.^C- 
CNE-BUR-HELPE     AIIRONDISSEMENT     D A\ ES. 
NKs L'adiudicatien aura  lieu  la JEUDI 

Pou; 

Etude de M* DELATTRI. natalra à Va»an«lannéc, 
25.  rue Capron. 

24 MAISONS A USAGE D'HABiïATION 
AVEC JARDINS 

A VENDRE par adludlsatlan vaianUlra. le Ma'd) 
1 février IMS. S 14 heures, «n l'étuOo de M- OKLAT- 
TRE. natalra. 
A KI*711U DEUX MAISONS contiguéa rue Jcai 
APlZ-iri   .laures.   N"   338 et   340 

A I TDXrCINO MAISONS contiguës rue Henri 
AUBT .Maurice.  N'    30.   32.  34.  30 et 38. 

VALENCIENNES ioM.Sl!"'ru"*?,?"! 
Warm N" « 48. 50, 52 et 54 — II — OUATRE I 
MAISONS, rue de Tinchon. N" 2. fl. 8 et 10 — III - 
A 1 angle de la place Taffm et de la rue des Agglo- 
mérés,   une   maison   bourgeoise   avec   jardin,   d'une 

 ,  ,        _^, contenance de  17 a   82 ca, — IV   — A)  DlUX  MAI* 
VRIER   1MÎ,  a   QUINZE  HEURES, en  ta  mairie  de l gong,   avenue   Dèsandrouin».   N"   IM   et   188   ;   B) 
BOULOQNE-SUR-HILPS.   par   M   ministoro   de ^M" i(;iNO MAISONS, avenue Desandroums et cour Ch- 

l.lfi    138.   140.   142 et   144    —OBSERVATION 
IMPORTANTE   :   Seules  les  personnes  ou  seelélés 

DES VITAMINES EN PASTILLES 

le ménage au'     Professeur   Faculté   4e- 
ant    du    mé-imsnd«,   chez   particulier, 

tier désire trauver à   LU-   CHAMBRE    chaultee    ou"' 
It.  banne    affairs.    Capl-chauffable de préférence' 
taux    disponibles      Ecnrei quartier   St-Michel.   Lille   LE 
RAEA.    Réveil 14973Érr:re   RAEC    Re\c;l        224 

MARIAGES 
aUVRE DU MARIAGE 
Ttes sic. Consultez •nous 
•4,    r.    Bourgogne,    Lille. 

I   «  Fï- 

LIONNE.'nëtâiîa'à'ÂvtBMis. eëmmis a est sffat. 
«ecution d'un  jugement rendu  par  le Tribuns, 
rt Avesnes,   le  2  octnhre   IMl.  enreKistré    Au.\ 

requête, poursuite et diligences de      r M    Charles- 
Oscar   LEMOINE.   comptable,   demeurant   i   Canisy 
Manche»,— 2- Mme Etiennette-Thérése-Berthe LE- 

MOINE,   épouse  aasiirtée   et  autorisée   de   M    Y^an 
HAKON   comptable, et ce dernier en son  nom  pei- 
lonnel   au    besoin,    demeurant    ensemble   à    Bône 
Algériel résidant actuellement à Csnnes  — 3* Mme 
Antoinette   RICHETTI,   sans  profession,   demeurai.! 
1    Cannes,    rue    Latour-Maubourg.    veuve    de    M 
Etienne-Oscar-Gustave LEMOINE. agissant en qua- 

é  de  tutnce   légale  de   Raoul-Nicolas-Oscar   LE- 
MOINE.  son filB mineur,  né de son  union  avec  son 
défunt   mari,   le   18  octobre   1922.  à   Menton    Ayai.t 

CACHEUX   pour   avoué,   actuellement   mobilisé 
upplee par M. Th.  DEMOULIN   En présence ou 
dûment   appelé   du   subroge   tuteur   du   mineu- 

LEMOINE   sus-nommé    II   sera   les   Jour,   heure   et 
ndiqué,  par   le  ministère  de  M'   LIONNE. 

notaire   à   Avesnes.   soumis   à   cet  effet,   procédé   à 
a  vente sur  licitation.  aux  enchères publiques,  su 

plus  offrant   et   dernier  enchérisseur  de 

COMMUNE DE BOULOGNE-SUR-HELPE 

-Helpe. Iic> 

ayant obtenu de Monsieur le Préfet du Nerd 
torissttan prévue par la lei du il nevambra 1148, 
paurrant Atra tféetaréas adjudlsatslras. Les deman- 
des d'autorisation devront ftre faite» d'urgence — 
Des formules sont a la disposition des amateurs 
en l'étude   — Peur taua ranoolgnemants, 

étude de M* DELATTRE.  notaire 14.99C 

m/me 

leree d'huiie dr 
(Ole de   mortie 

vous <tes sous- 
alimenté, si vous 

vous sentez alTai- 
bli ou fatifiué. pre- 

nez des pastilles de Chlorofoline. to- 
nique moderne à liasrde chlorophylle 
(principe aclif des leniimi— veris» qui 
revitalise le san{( appau\-i^^Jlimu]e 1'^- 
nerfur et favorise la croissance. Mieux 
encore : la Chlorofoline conUent en abon- 

Btuda ds M* Ptarra GHAUMBTTB, natalra « Ri- 
dinatiém   iNordi 

Aa/piUrvDC o*'' adjudlcalien publiauc M 
VCni^KC. JEUDI 11 FEVRIER 1143. É 

IS h 30. en l'étude : Maloan d'hatoltatlan avec dépan- 
sas et Jardin, le tout contenant 764 m2 environ 
e a Beaucamps-LIgny, roule de Beaticamns à 

RadinRhem Autorisation préfeclaraM 
peur enchérir,  a  demander  au   moins  q 

nt   .a   vente.   S adresser   au   notaire 14.993 

tenant \pr< 
TIS. vers r 
«t à MonsK 
au courant 
rant du  Schle< 

- N   !■.; 
e\aiit   a   .M<,i,s<>ir   PETITPREZ-TAt- 
Il  au  même    vers  couchant  au   même 

DL'TILLFl'L-T.^FKIN,  et  vers  noid 
' Artiols aualrisme   : Lie 

Tronto>eHH|   ares   vmtt-fMHi 

I IILII7 kJAiICi^KI a Boulogne-Sur-Hel[ 
UNC. MAlSUIN Boulogne-sur-Helpe 
dit • Le Village •. construite en briques, couverte 
en ardoises, comprenant S pieces au rez-de-chaus' 
sec. deux chambres à l'étage, cave et grenier. gra:i 
ge. petite êtable. puil», cour, jardin, le tout ca 
dastre Son B. n" 299 pour 8 ares «8. tenant au che 
min de l'Eglise, au Presbytère et à Mme DÉSOR 
MEALX Sur la mise à prix de TRENTB-OIHQ 
MILLE   FRANCS   :  15.«8t  francs. 

0LAU8E8 PARTICULIERES — Les personnes dé- 
sirant porter des encHores davrant au préalable, 
étra munies de l'autarlsatlan prétactsrala prévue 
par la loi du 16 novembre 1940 Avis est donne 

'jn délai d'au moins quinze Jours avant la venlt^ 
est nécessaire pour obtenir ladite autorisation poi 
laquelle les amateurs peuvent s'adresser en l'étude 
de M- LIONNE, notaire à Avesnes-sur-Helpe — 
Pour tous renseignements, s'adresser A M" LIONNE 
notaire à Avesnes. dépositaire du cahier des char 
ges. a .M DEMOULIN, suppléant M- CACHEUX 
avoue à Avesnes. — Fait et rédigé par l'avoué sous- 
signé a Avesnes. le 9 janvier 1942 (Signé) DEMOU- 
LIN   Enregustre en forme 14.968 

Ê-mmré* litres,   trenta   «t 

N    l« 

rt ares atmauanta 

s'étêi- pris au  plan  sous 
dant   du   levant  au  coui-har. 
Monsieur   PETITPREZ.TAFI-I.N.    vers   couchant    à 
Monsieur  BOULET,   vers  m;di.  a   Monsieur  BLON- 
DCL  et   vers   nord   a   Monsieur   DUTILLEUL-TAt- 
FIN   — Ooowpatian   :  tes  trrjes sont  occupées  par 
Monsieur  Joseph  PETITPREZ.  cultivateur,  deme..- 
rsnt    s   Le   Doulieu.   époux   de   dame   Margaerile 
PODVIN  pour  trois,  six  ou  neuf années a  compter 
du  premier  octobre  mil   neuf cent quarante  et  un. 
avec   faculté   pour    le^    Oiiilleur»   et    les   preneurs   dr 
résilier le bail en prévenant six mois a lavar.ce 
par lettre recommandée, et moyennsnt un fermage 
de neuf cent cinquante kilos de blé, plus impôts 
aux termes d'un bail reçu par M" PAQUET, notai- 
re i Vieux-Berquin. le U décembre I94<) — Mite A 
prix : Outre les clauses et ronditions énoncées au 
cahier des charges, dressé rt déposé en l'Elude de 
M'   PAQUET,   notaire,   a   Vieux-Bcrquin.   où   l'on 

COMMUNE DE COURCELLES-LE-COMTE 
VEHTB la t FEVRIER 184S. A U Muras (heure 

allemande' i la mairie de Courcelles-le-Comte. de 
1 12 a 88 ca au chemin de Gomiécourt. cad B 166- 
!9 Mise à prix : 2 000 fr — 3l 18 a 40 ca lieu dil 
Sole des grands champs >. cad. C 743 Mise à prix 

3 00fi fr — 3> 18 a ■ Voie de Miraumont >. cad. C 
145   Mise a  prix   :   320O  fr.  ~ 4)   86  a  91  ca  «  So.t 
(Jc-H    arands    champs    »    caA.    C    724.    Misr    h    prix 
5000 fr . en exécution d'un jugement rendu le 2i 
octobre 1941. à la requête des consorU LABOURE 
NOTA. —- Les amateurs deviont presenter leur; 
pièces d'Eut civil et abtanir au préalable l'autarl- 
satlan prétaetaraïa. — Fait et rédigé a ARRAS. le 
12 )dnvier 1942 Signé : P. CARLIN, et enregistré 
S'adresser pour tous renseignements à M" MALDE 
RET   et   CARLIN. 14 996 

Cabinet Fernand VINCENT 
LENS PLACE   JEAN-JAURtS 

CESSION. DauxIAma  A^ls 
ar acte ssp enregistré à Lens 2-1-1942, f- 14 
13. Madame Veuve WATRELOT a cédé * M 

emile EVERAERT. le fandt de cammaroa «A Calé- 
étal qu'elle exploiUit A Lens. M. rue de la Pa>x 
B O V C du 10 janvier 1942 
Oppositions reçues au Cabinet F. VINCENT 
j'au  dixième  jour après   le  présent  avis 

CRSSION   DE   FONDS   DK   COMMERCE.   —   Sui 
vant acte reçu par M* BAUDRY. notaire a Sainl 
Pol. gérant l'étude de feu M* LIÉNART. nolair. 
audit Saint-Pol. le 7 Janvier 1942. enregistré a Sain' 
Pol. le 9 janvier suivant folio 91. N* B25 M. Clément 
OAPELLE. débitant de boissons A Salnt<Pat, veuf 
de Mm'- Marie BRUNILLE. a vendu à M. FAUS' 
TIN-VANBSSE, sans profession et Mme Marie- 
Louise CAPELLE. son épouse de Saint-Pol, le 
fonds de commerce de Débit de Batosant exploité 
a SsInt'Pol, 5, rue Faidherhc. avec jouissance d^ 
1" janvier 1942. — Les oppositions, s'il yj lieu de- 
vront être faite» dans les vinat jours de Ta seconce 
insertion et seront reçues A Sainl-Pol, en l'étude 
de feu M' LICNART nataire. — Pour premièie 
insertion  :  BAUDRY. 14 994 

dance les vitamines qui auimtentenl la 
résistance nerveuse ri fa%-orlsent le dé- 
veloppement musculaire et rossiiicatioD. 
H(^sullats remarquables cher, les enfahts, 
vieillards, convulescenls, futures ma- 
mans ou nourrices, (.oût de caramel, 
t-mployez la thlorofollne pour compléter 
la teneur en vitamines de vos rations all- 
menlaires. 21 fr. JO la boite pour .1 se- 
maines. Dans les pharmacies sculemert. 

11883 

Machmes-Outils AUTOS 
ACHAT   .-   VENTE       —^^^^——^-^.— 
EU H. WATREMEZ        P" besom de  licence pr 

142.  r   Andre.  Oaudry  Nd  Ivoitures  électrique»  dlsp. 
I Toute»    formalités    paur 
SP     OTOMOTRA.   92.   r. 

MACHINES A TRICOTER 
ACCES SOIRFS 

PIECES   DrXACHtES 
Aiguilles p. ttas msrauai 

J.   DE   POERCK 
74. Baulav. de la  LlbarlA 

—   LILLE   — 
Téléphone   717-32 

Aehtta ban pris  postes 
secteur et tout materiel 
Radin OECOCK. 2.^7. rue 
L    Cambetta.    LILLE 

21-783 

LYS-CHANTILLY (Oi»e) 
Dans ce domaine réputé, pourvu de tous 

les conforu et de tous les agréments, vous 
pouvez  acquérir 

AU   PRIX   DE  7  à  IS  PRS   L<   MJ 
de» magnifiques terrains par  lots de 3 A 6 000 
métrae  sarrés,  TOUS   81*0188  SUR   BILLES 
AVENUES- Emplacement idéal pour consUutro 

FORTE   PLUS-VALUE   CERTAINE 
□EMAMOEZ:   Notice   graluile   a    : 

LA   FRANCE  RURALE 
«1,  Avenue   de   t'Opéra  (Oaé  81*14> 

ou   A   son   mandataire   exclusif 
M.      Oearges     B A R B A  I X 

22.   rue   G     de   Chétillon     LILLE    Tél.   709-20 
MandaUlra axelwlt «■ la BaaMté praprUUlra 

WHITE 
PARFUMEE,  "RAPIDE' 

Mit. Selaria st Manuleor. 
20 CV Diesel 80 rV 

*:iT av. dét N.A.K B   Ré- 
veil. 21,793 

; CÉRALAVER Peur is 
TOILET- 

. nettoie oarlaitament. 
I      avantageux      cnez 

PAOE,   .')7.   r-if   nubour- 
dieu.   BORDEAUX. 

11 974 

St-Charles 

CITROEN 
Révtoéas    al     Oaranties, 
7r-ll CV Berlines - Fa- 
miliale. 84. rue de Cam. 
brai,   LILLE. 21 783 

ROSENGART 
SIMCA   •   CINO 

Cabriolet et  coupé 2  pla- 
ces,   pneus   parfait   état 
M.   rue   de   Cambra:,   84. 
LILLE. 21 784 

Renseignement» 
pour Familles 

éisperséeM 
J'ettre racampense ■ la 

parsanne aui me danns- 
ra   des   neuveitas   da 

J'aehèta shaunuras bon- 
nes et reparable». 39. 
d'Arcole. LILLE.        34 966; 

amemants   aiatlpuea 
lire offre N A K D . fU- 
U 21 802 

.lïSlïïf;! M. PARENT Césv 

CHARBON DE BOIS «.f «.'««î:»'*! F. 
calibré pour gazogènes 
est recherché Faire of- 
fres : Brasserie DUBOIS- 
VAAST.  à  DEMAIN. 

7 714 

naoheroha Tandem   ban 
Faire offres CaU 

taeul Gd Place. St. Bmer 
» 7^1 

MACHINE A ÉCRIRE 

offre    N A K E. 

MATELAS de ttes di- 
mensions Grand stock 
disponible AU LIT D'AR- 
GENT. 99. r  d Arras  Lllia 

A    VOTRE    SERVICE 
BouaouKT 
Horloger   -    Bijoutier 

S,   Rue   de   la  Vigne.   « 
R   O  U   B   A  I   X 
Téiépheno    333-3» 

10 100 

PERDUS 
ET TROUVÉS 

VALISE at SAC nair al 
raupé a provisions ou - 
bliés lundi mat. dans' au- 
tabus CItraén à Saeiin. 
Rapp ront. réaampansé. 
36.   rue   de   Lille.   LINS. 

demeurant en\-iron de 
Lllta ou â défaut da sa 
-dame et de sa petite fil- 
le âgée d'environ 8 ans. 
très blonde Ecrire N A, 
K C, au Réveil qui trans- 
mettra 21 795 

A partir de ce jour. M 
Louis LEMORT. demeu- 
rant a Verqum. informe 
le public qu'il ne recon- 
naîtra plus les dettes que 
pou:            - 

Madame CHAMBRIÈ- 
RE-PYLYSER. demeurant 
a Raast'Warandin, infor- 
me le public que : con- 
trairement aux dires de 
son mari, elle n'a jamais 
fait de dettes et n'a nul- 
lement l'intention d'en 
contracter J.IW 

Imprimerie 
u Réatll du Nar« 

-      rue de Parts. LILLE 
2 72*) Le Gérant  : Emile GEST 

1 

[lidèlcment ton grand-père, ton père et 
lioi-méme ? Parce que tu trouves à ton 

— lA vente. Votre coufln. grand'mére. goût cette petite gredlne. la digne fille 
•t non seulement le plus inflcne men- 

teur, mais encore un assassin. 
Parceuil. tout à coup bîème. s'écria 

il'une VOIX rauque : 
— Monsieur  !..  Une telle insulte... 
— Vot protesiations sont inutiles. Je 

Ula tout... et VOICI mes conditions : vous 
allez m'mdiquer ou se trouve Mltsi, et 
en ce cas )« ne ïais pas de scandale. Je 
TOUS laisse ptartir tans vous demander 
conpte des Mnelices illicites qu'un 
hoaune comme vous n'a pu manquer de 
faire à mon detriment. Sinon. Je 
conte tout : comment pour vous venger 
dllks 'OU» avez trompé mon grand père 
CD 1A faisant passer pour une femme de 
iten. en cachent son mariage, puis en 
l^sEBMtnant quand vous l'avez vue réso- 
lue à défendre ses droiu. ce qui aurai 
^pçrit à mon grand-père votre impos- 
ture.. 

IM présidente se leva brusquement, 
nie étMit trta rouge et tremblait de 
eiMrt contenue, 
  Oses-tu   rraunent    accabler   ainsi 

KHis la calomnie ce parent dévoué, cet 
JlOBiBc qui n'A iammis aongé qu'à servir 

la créature que tu cherches à blan- 
chir, aux dépens de ce noble ami- 

Chrisiian. les bras croisés, taisait 
maintenant face à son aïeule. Il l'inter- 
rompu avec une sourde colère 

— Vous n'avez déjà que trop vilipendé 
cette admirable Mitsi. qui a su rester 
irréprochable en des circonstances où 
combien d'autres auraient succombe I 
NR m^ donnez pas à croire, grand'mère, 
que vous encouragez l'injustice, que vous 
lermez volontairement les oreilles pour 
ne pas entendre la vérité 

A son tour elle l'mierromplt L'exaspé- 
ration devant rècrouiement de aan 
œuvre, l'emportait sur «on habituelle 
prudence 

— La vérité !.. ces accusations folle», 
cette pretenuon de nous faire croire à 
rmt«r«ible vertu de cette odieuae Mltsi I 
Ah ! quelle belle œuvre nous avons faite, 
mon pauvre Parceuil. en nous occupant 
de cette petite vipère, et surtout en l'in- 
troduisant dans cette demeure où elle 
ne pouvait apporter que le peandAle I 

C'était véritablement la hame. la ragé 
qui t'exhalaient de ces lèvres, animaient 

ce regATd, transformaient la physiono- 
mie de cette femme. Et Christian, voyant 
cela, entendant cette défense ardente 
du miserable Parceuil eut soudainement 
l'mtuition de la vérité 

Faisant deux pas en avant, 11 de- 
manda, avec une dure ironie : 

— Mais, crand'mère. que vous a donc 
fait Miisi. pour que vous la détestiez 
ainsi ?... Car on a ces sentiments-là seu- 
lement pour ceux dont on a beaucoup A 
se plaindre... ou pour ceux à qui l'on a 
fait beaucoup de tort. 

La présidente bècaya, en baissant un 
peu les yeux sous le regard de son petit- 
fils : 

— Qu'entends-cu par lA ?... Que prd- 
tenda-tu Insinuer ? 

Alors, nettement, il riposta : 
— Que peut^tre vous n'ignorlei pas 

les actes criminels de cet homme... et 
que vous les avez approuves, aidés 
même, qui sait I 

— Tu oses I... tu oses accuser ta 
grand'mère I 

Le teint de Mme DetH'ennes devenait 
violacé. Christian, le cœur étrelnt par 
l'affreuse douleur de cette révélation, 
serra les lèvres pour retenir les paroles 
d'indignation qui allaient s'en échapper. 
8** tournant vers Parceuil qui assistait 
à cette scène, impassible en apparence. 
11 lui dit froidement ; 

— Vous avez compris 7 Je veux que 
Mltsl mt soit rendue, et à ce prix seule- 
ment,  )e  consens  à  me  taire sur  vos 

méfaits, à ne pas révéler i tous ce que 
vous êtes réellement. Que choisissez- 
vous 7 

Parceuil avait déjà envisagé la situa- 
tion, qui apparaissait désastreuse pour 
lut Lutter contre l'homme énergique, 
intelligent et très influent qu'était M. de 
Tarlay lui apparaissait œuvre folle. 
Mieux valait, dans la catastrophe, sau- 
ver ce qui pouvait l'être, c'est-â-dire se 
soumettre à l'ultimatum de Christian. 

Il objecta cependant  : 
— Vous n'avez pas de preuves... vous 

ne pouvez pas en avoir des faits que 
vous me reprochez. Au reste. serals-Je 
coupable, que la prescription existe 
maintenant. 

Christian leva les épaules en couvrant 
le misérable d'un regard méprisant. 

— Aussi ne vous ai-je pas dit que Je 
TOUS enverrais au bagne, mais que Je 
TOUS déshonorerais aux yeux de tous, en 
vous faisant enlever en outre le fruit de 
vos rapines, qui, elltf. sont passibles 
encore d'une action Judictalre. Quant 
aux preuves, sachez qu'un des meilleurs 
policiers de notre époque m'a assuré 
pouvoir en réunir assez pour vous faire 
pendre SI cela ne vous suffit pas, vous 
êtes difficile. 

Cette fols. Part^euU comprit llnuUllte 
de lutter davantage contre cet adver- 
saire plus fort que lui. dont 11 compre- 
nait n'avoir à attendre aucun ménage- 
ment. Il dit sourdement : 

.    — Eh bien, soit  I  Mltsi eat à Paris, 

chez    Mme Bolomeff, 10. rue de la Bû- 
che rie 

— Qu'est-ce que cette personne  ? 
Impudemment. Parceuil affirma : 
— Une personne fort honorable, qui la 

soigne très bien .. 
— Je le souhaite pour vous, car sll 

lui était arrive malheur. Je vous affirme 
que Je saurais vous en faire repentir 
amèrement ! 

Parceuil frissonna un peu sous le dur 
regard plein de menace et pensa : 

— Pourvu qu'Anna ne l'ail pas trop 
malmenée [ 

Christian ajouta, du même ton bref 
et méprisant : 

— U est Inutile de chercher à m'échap- 
per, Je vous en avertis, car vous allez 
être surveillé de près. Je vais donner 
l'ordre de vous apporter Ici vos repas, 
sous prétexte que vous êtes soullrant. Et 
vous ne quitterez pas cet appartement 
jusqu'à ce que Je vous en donne l'auto- 
risation... Maintenant écrivez un mot 
pour cette dame Bolomeff, en lui don- 
nant l'ordre de me remettre Mitai. 

Quand ce fut fait. M. de Tarlay se 
tourna vers sa grand'mère qui demeu- 
rait figée sur place, les traits crispés, le 
visage maintenant blême d^ rage et 
d'angoisse. 

— Veuillez venir avec moi : J'ai à vous 
parler 

Elle le suivit comme une automate. 
Jusqu'à  son   propre    appartement.   !▲, 

ayant refermé la porte du salon, Chris- 
tian se tourna vers elle, 

— Je crois deviner le motif qiu vous 
a portée à deveiur la complke de cet 
homme, grand'mère : c'est votre aveugle 
Idolâtrie pour moi. Par respect filial. Je 
ne veux vous adresser aucun reproche. 
Ayant l'intention d'épouser ma cousine 
Mltsi Je vous donnerai la Jouissance 
d'une des maisons qui m'appartiennent 
à Pans : vous y aurez un appartement 
ei toucherez les revenus des autres 
loyers, qui vous assureront ime existence 
confortable. Mes Instructions à ce sujet 
vont être données au gérant et vous 
pourrez prendre vos dispositions pour 
vous y installer prochainement. 

Christian parlait sans colère appa- 
lentc. avec un calme glacial, qui sem- 
blait à la présidente plus terrible que la 
violence. Elle voulut essayer de se dé- 
tendre encore ; mais U l'interrcmpit 
aussitôt  : 

— Non. c'est mutUe. Voire haine à 
l'égard de Mitsl m'a éclairé mieiu que 
tout. Mais c'est par vous, grand'mire, 
que me vient une des plus grandes aouf- 
Irances qui puissent m'atteindre. 

Il sortit sur ces mots, laissant Mme 
Debr*nnes effondrée, car tout s'écrou- 
lait pour elle : son petit^flls la mettait 
à l'écart de son existence, elle perdait la 
situation dont elle était si vaniteuse, et 
comme couronnement. Mitsi, cette Mltsi 
abhorrée, deviendrait la femme de Chris- 
tian, occuperait i* place. ou Mme De- 

tuenoee avait rêve de voir Plorine. pour 
contmuer elle-même ton règne ! 

Après un bref entretien avec Sven- 
gred. Christian fit de nouveau appeler 
Marthe et lui apprit que MiUi ne se 
trouvait pas à Samte-Clotilde. La pauvr* 
fille s'exclama : 

— Est-ce possible ?... Mais c'est pour- 
unt bien là qu'elle comptait aller I... Et 
elle était un peu consolée à l'idée de 
retrouver ses bonnes religieuses. Où 
donc M. Parceuil l'aurait-ll emmenée, ea 
ce cas ? 

— Je l'ai forcé à me le dire. Mais fasse 
le ciel qu'il ne lui sou pas arrivé mal- 
heur I... Vous voyez donc. Marthe, com- 
me la pauvre enfant a eu tort de se con- 
fier à cet homme ? 

— Hélas  1   fflonsieiur le   Ticamto 
Mais elle avait si peur de... 

Comme    elle    s'interrooipalt, 
Chnsiian acheva : 

— De moi. n'est-ce pas 7- C'était na- 
turel. Toutefois, ce que Je  lui  écrivais 
aurait dû lui   faire  comprendre  qtte la 
situation était changée. 
 (A nttvrej. 
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